
Les saisons 
 

Quant aux quatre saisons, trois au moins sont stupides 
Au diable le printemps et toute sa fraîcheur! 
Avril n'est qu'un enfant maussade et pleurnicheur.  
On peut, à la Saint-Jean, quitter le coin de l'âtre, 
J'en conviens. Mais plus tard, fi ! l'automne est grisâtre, 
L'hiver est noir ! Je hais ces hideux mois vieillard : 
Nivôse, Pluviôse et Ventôse, ô brouillards ! 
Le firmament bougonne et grogne, il s'emmitoufle 
De vapeurs que remue un affreux vent qui souffle. 
Et quel soleil ! Clignant son oeil presque fermé, 
Ouaté d'ombre au point qu'il a l'air enrhumé, 
Et la pluie, et la neige, et toutes ces nuées, 
Par Décembre, à travers les cieux éternuées ! 
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